
Dr L. Coytenx Prévoit
132, Rue Daly, Ottawa. 

HEURBS DE BUREAUX 8. à 10 a.
1. à 3 p. 
6. à 8 p

Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS 

ARGENT A PRETER.
25 rue Spark*, via-à-vis

1’Hotel Russell.
BUREAU :

J. A. VALIN, A. A. ADAM 
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

Dr Alfred Sa yard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

L; A. Olivier
AVOCAT

dureeu.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Bgleson, Ottawa, Ont. 

m-ARGENT A PRETER
Macdougall, Macdougall A Be court,

AVOCATS, PROCUREURS 
Ontario et Québec.

“Scottish Ontario Chambers ” coin dee 
e Sparks et Elgin, Ottawa.
Roi. Wm. Maodoooalï., C. R.

Fbahk M. Macdoüqall.
N. A. Bslooübt, L.L. M.

Dr C, G. Mta<kliou*e
DENTISTE

M. le Dr O. G. Stackhome, chirurgien et 
dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée 
rue Albert Ottawa.

au No 368,

Le docteur extrait les dents sans causer 
de douleur à son patient en se servant du 
gaz ai trique oxidé dont il fait une spécialité.

CARTES PROFESSIONNELLES

HULL

Paul T. C. Damais
INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 

ARPENTEUR FEDERAL BT DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, te-rains mi­
niers, division des lots de fermes exécutée 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville, Hall. Rési­
dence : King's Boad, Hall.

P. T 11 OH DesJardins
NOTAIRE PUBLIC.1

Sicritaire trésorier du comté d1 Ottawa
Bureau et résidence : 117 rue Principale 
ull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B. C. L.
Avocat, Procureur et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d'Ottawa.
RUB MAIN, AYLMER, P. Q.

Rochon et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, HuU
L. N. Champagne, L.L.D,

N. Tetrrau, Molaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, près du Bureau de Poste. / i

A Rochon.

w. A. ARMOUR
Manufuct rier et Importateur

MOMES POUR ENCADREMENT
D’IMAGES, MIROIRS,

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

LES MARCHANDISES SONT VENDUES 
PAYABLE TANT LA SEMAINE 

OU LE MO. S
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES

Venu me faire une visite,
Et voua voeu, épargnerez an 

10 ft 2> par veut.
moins de

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane- 

pour tableaux et toutes les plus rêcen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR, 
482 rue Sussex.

S
A '’prêter sur garan ies hypothécaires. 

Pour plus amples informations s’adres-

MAGLOIRE LANGEVIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa.

31 juillet 1886—6m

TABAC ! TABAC !
Cleveland Parlor
Chs Desjardins, proprietaire

148, rue Rideau
Toujours en mains assortiment complet et 

varié de Pipes, Cigars Tabacs, Cigarettes, 
de toute aorte et de toute qualité à des prix 
défiant la compélion ; M. Desjardins invite 
ses nombreux amis à lui faire une visite, con­
vaincu qu’ils seront satisfaits.

Boutique de barbier de première clause ; 
trois chaises continuellement à la disposition 
dis pratiques. Tout ouvrage fait par des 

riers expérimentée.
J^SaliHfnctlon ft tnnB^

CHS. DESJARDINS
20 août 1886—6m.

CARIES PROFESSIONNELLES

OTTAWA

Dr J Nolin
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel­
phie, licencié pour la Province de Qué­

bec, et diidômé du “ Royal Col­
lege of Dental Surgeons” 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex 

Heures de bureau : 9 à 5.

Quelques uns des avantages
DES

CELEBRES
IM

Iil

------- LE-

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.
-O

lor Avantage—Les “Amers Indigènes" sont à la portée de toutes les 
bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas es remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 2ôcts. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demlards.

2e Avantage—Les “Amers Indigènes” ne contiennent aucun minéral, 
muis seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu­
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger.

4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent sur les intestins, et sont un 
puissant punlicateur du sang.

5e Avantage—Pour ouvrir l’appétit, et aldér la digestion, les “ Amers Indi­
gènes ” sont sans égal.

PORTRAITSLOTERIE NATIONALE
GRANDE REDUCTIONDE­

NI. LE CURÉ JL LABELLE Photographies grant ear

CABINETGRAND TIRAGE FIN AI
----DBS---- $3.00 par doz.

I T I S
CHEZDE CETTE LOTERIE

Dori on ALe 10 NOVEMBRE 1 t6
Delorme

: : £52 14g |)Je 5^ e| 58g ||g $am,
COUT DU BILLET

Premiere série • 
Deuxième série •

Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, so.t par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. 15. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre­
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

Coin de la rue Rideau. 
OTTAWA.

P. 8.—Satisfaction garantie.

James R. Bowes
AnOHITBOTH

Chambre 26,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE 81 ARES.
Ottawa 9 juin 1886—laNous venons de recevoir un 

assortiment de GEORGE THOMASTAPIS de BRUXELLES
EPICIER,

85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

----- aT DE------

TAPISSERIE
Voyez-les avant d’acheter.

1 'ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
LJ plet et le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselle? 
dans Hull.

Cigares de choix une spécialité
Harris & Campbell,

BUE O’COSNOE.
CAN/DA, 1 Cour de Circuit. 

provisos os qüé «sc ) dans et pour le comté 
1D s rictd'Ottawa, j d’Ottawa, aiégeauten 

No. 260 J la Cité de Hull.
VENANCE PELTIER, de Iionsid**, dans 

le Township de Hull, dans les 
trict d’uttawa, cordonnier,

comté et dis
CHEMIN DE FER

Demandeur.

“CANADA ATLANTIC”BD LEMIEUX, autrefois du môme 
maintenant absent du district d’Ot 
, de lieux

de Québec, où il ne pe 
nalier et cultivateur;

Il est ordonnê au 
raitre sous deux mois.
HENRY A. GOYETTE,

Avocat du DemandVu

ALFR 
lieu, et

inconnus et de la Province 
ut être trouvé, jiur- LA

VOIE LA plus COURTEDôfendeur- 
Défendenr de._c mpa-

ENTRB

OTTAWA LT MOATKKAL
CHS. LSDDC, 

Greffier de la dite 
Gourde Circuit ’Les convois partiront de la gare de 

ia rue Elgin comme suit : -
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL:

Sftfta II) TRAIN EXPRESS se rac- 
tJ.VVO.III. cordant avec 1 Express du 
Orand Tronc à Coteau pour POnest et à 
Montréal avec les trains u Grand Tronc 
lTso'fa1 et le Sud-Est, arrivant là à

VFIAIT D'ETRE REÇUES
10,000

LROULEXUX DE TIPISSERIESIi
De tous genres et de tous 

prix.

4 50 D 111 ,T'UIN RAPIDE avec salle. „ „r,M" à ,llncr' arrivant à Montréal 
a 8.40 p.m., se 1 accordant avec les 
trains du Vermont Central et du Grand
Tronc pour l’E.4.

Les convois arriveront à 12 20 D m 
et 8 OO p.m. de l’hst, se raccordant à 
la gare Bonaventuio, Montréal, avec les 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.45 «.ni. a 4 35 p.m. 
se raccordant evec les trains Express de 
Montréal.

Aussi, assortiment complet et varié de

Peintures* Huile, .Mastic,
Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un m gasin de ce genre.

Tous les ouvrages sont exécutés 
sous la ? urveillance n ômo d M Philibert. 

Une visite est sollicitée

6 PHILIBERT Exp ee de Boeton et New-York viâ 
Rome’» Point

2 30 D m ,9ulller* OtUwa, gare de 
û.OV U.lll. la rue Elgin, arrivant à 

.House's Point à «.40 p m. et se ratcor- 
dant à cet endroit avec 1, s trains du Ver­
mont Central et Delaware et Hudson, pour 
1 Est et le Sud, arriveront à Boston à 
7.4» et à New-York à 8 00 le lende- 
main matin.

Des obéra dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston Les 
passagère d’Ottawa pour New-York prou- 
dront les Pullman à St. Alhan ou à Rouse’s

Les billets, les lits et toit autre rensei­
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations.

D. C. LIN8LBY,

PEINTRE.
201 RUE OALHOUSIE1 ÙTIIW*.

USillKlM
Repas à toutes heurts,

142* RUE SPARKS.
TABLE DE 1ère CLISSE.

SgT«Lunch b Midi, 5 lttht» jeu fl.Cf. 
GUSTAVE CHEVRIER,

Propriétaire.
Ottawa, 12 mal 1886 Gérant.

Montres, Chaînes, 
Colliers Etc •5

VENUES AEX CONDITIONS 
TRES FACILES DE

81. par semaine
----- PAR------

1

466, HUE Sim
Montres d'or pour da­

mes, reveil matins ca­
dres miroirs, etc.,

vendus à la semaine par

CHEVIUEU FRERES

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

ÜL C. j JC

GRAND ASSORTIMENT
le Chapeaux de Feutre, 

Pailles, Manille, 
lUacklnak, Ac.

CHAPEAUX DE SOIE!
Dans les derniers goûts.

CHAPEAUX ET CASQUETTES
POUR CLUB.

Cupola et OlrcnTairee de c*»- 
outehoue poor l)ame<t et 

Messieurs.

J. GOT E,
l A Rue Rideau

Thomas Leblanc,
TAILLEUR

vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma- 
asin de M A. L). Richard, rue 
ussex.
Toutes commandes exécutées 

avec promptitude et coupe ga­
rantie.

N. B.—Dardes fines une spécia-

§

lité

MAGASIN DK tiüOS.
CHAMPAGNE! VINS R CHERCHES 

CIGARES 1
Un assortiment complet de liqueur
toisies et cigares, vient d’être reçu ai 

«améro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Briscon 
Ayala, Chateau-d'ay, f. H. Mumm, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno. Vertmouth, Torino, Kau-de-Vie 
Giu, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à lomicile.

HO. 450. RUE SUSSEX
W. O. McRAV,

Propriétaire.
Ottawa, 6 Déc. 1884

FONDE EN 1831

FOURNEAUX A CIMENT ET A CHAUX 
DE HULL

Le so usai gré attire l'attention des entre­
preneurs et des autres intéressés sur les 
mérités du

8». CIMENT DE HULL
adaptation ronr les travaux de ma- 

çonrerie exposés à subir l’influence de Veau. 
Le sous.-igné peut fournir les certificats des 
ingénieurs et des entrenreneurs les plus 
éminents. La manière de s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux de Pin a venire a bon marché 

Les commandes par le télé«»rûpbe 
trement sont remplies promptement.

G. B. WRIGHT, Hull, P.Q

Tapis, Tauis, Etc
MAISON DE TAPIS

D’OTTAWA.
nias grand assortiment, les mell 

r?*' rs, et l-e plue bas prix en 
fait de

. , .relarto, Rideaux,
Corniche», Pôles, tiarnltni-e 

et Meuble- de tente sorte.
il»

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA
148 Kne 8PAKKS.

SHOOLBRED et Cio;
Ottawa.

LORD & THOMAS NEWSPAPER
| Advertising. 45 to 

4» Randolph 8tn Chicago, keep this paper on file 
and are authorized to 
make* contracts with ADVERTISERS.

FEUILLETON

!
ISutlf1

—Ait accepté une place de se­
crétaire chez un banquier ? C’est 
que le pore n’a laissé aucune for­
tune.

—Et ce fils est un garçon cou­
rageux, qui n’a pas craint de tra­
vailler pour reconquérir une situ­
ation. Est-il bien de sa person­
ne ?

Très-bien. Ce n’est pas un 
bellâtre, mais il a l’air très dis­
tingué et très-intelligent. Je le 
connais d’ailleurs assez peu.

En vérité, s’écria madame Yal­
ta, je ne sais pas pourquoi je 
vous demande tous ces détails. 
Vous devez me trouver bien in­
discrète.

Moi ! pas du tout, protesta 
Maxime qui ne disait pas ce qu’il 
pensait.

Oh ! je sens bien que ma cu­
riosité est déplacée. Mais elle 
ne doit pas vous offenser. Je ne 
snis curieuse qu’avec mes amis, 
et, quoique nos relations ne 
datent pas de foin, je me figure 
que vous êtes mon ami.

Et vous ne vous trompez pas, 
madame, s’écria chaleureusement 
Maxime. J’ai pour vous, per- 
mettez-moi de l’avouer, la plus 
vive la plus sincère sympathie-

Eh bien, je crois à cette sym. 
pathie, et je vous la rends. Vous 
aller vous moquer de moi. Vous 
êtes un Parisien blâsé, et vons 
ne pouvez admettre que dettx 
êtres qui ne s’étaient jamais vus 
se prennent subitement d’amitié 
l’un pour l’autre....d’amour enco­
re moins. Vous riez de ces coups 
de foudre qui jouent un si grand 
rôle dans les romans. Moi je 
n’en ris pas, je les ressens.

Il est vrai que, moi, je suis 
une femme excentrique. Dans 
votre monde, on me prend pour 
une folle. Et vous devez penser 
comme les autres, car vous m’a­
vez trouvée faisant des armes : 
à votre première visite, j’ai com­
mencé par vous obliger à me 
donner une leçon d’escrime, et 
j’ai fini par vous enlever en traî­
neau.

Tout cela est extravagant, j’en 
conviens ; mais, quand vous me 
connaîtrez mieux, vous verrez 
que je mérite quelque indvlgean- 
ce. Ce n’est pas ma faute si la 
vie régulière m’ennuie. J’ai passé 
mes premières mes plus belles 
années, à mener une existence 
tirée au cordeau comme les allées 
du parc de Versailles. Il n’y a 
pins que l’imprévu qui me plai­
se.

Et puis ajouta la comtesse en 
éclatant de rire, je me sauve par 
la bonté. J’ai une mauvaise tête, 
mais j’ai bon cœur excellent.

Maxime marmotta un compli­
ment banal qu’elle n’écouta pas.

Tenez, reprit-elle, voulez-vous 
savoir pourquoi je vous fatigue 
de questions sur votre cousine 
et sur le secrétaire de votre 
oncle 'l C’est qu’après avoir écou­
té les histoires de (Jeorget, je me 
suis imaginé que mademoiselle 
Dorgères aimait ce M. de Car- 
noèl, qui l’aime aussi.

Maxime rougit jusqu’aux oreil­
les, en déjiit du vent froid qui 
lui coupait la figure.

Bon ! je vois que j’ai deviné, 
s’écria la dame. Et maintenant 
je suis certaine que les deux 
amoureux souffrent le martyre, 
depuis que la volonté de votre 
oncle les a brusquem -nts sépa­
rés

Vous êtes plus perspicace que 
moi, madame, dit le neveu du 
banquier. Je ne me suis pas 
aperçu que ma cousine pleurât 
le départ de ce jeune homme, 
et, quant à lui, je pense qu’il 
s’est consolé d’avoir quitté la 
maison, car il n’a pas donné signe 
de vie depuis qu’il en est sorti.

Maxime débita sans convinc- 
tion ce mensonge qu’il se croy­
ait tenu de mettre en avant 
pour garder le secret d’Alice, et 
l’étrangère ne s’y mépris point.

Vons vous trempez, et moi je 
ne me trompe pas, répliqua-t- 
elle. Et savez-vous ce que je 
projette'# Ah ! c’est pour le coup 
qne vous allez dire que je n'ai 
pas le sens commun. Je projette 
de prendre contre votre oncle le 
parti de votre eousine, de retrou­
ver M. de Csrnoël, de plaider sa 
cause auprès de M. Dorgères..1 
C’est absurde, n’est-ce pas ? (I

| FE
DOWS ALES !

MOUne Immense consignation dé cette bière, 
qui est en si grande renommée, vient d'étre 
reçue par les soussignés.

I L’EDp Nouvelles Epiceries
de première qualité» seulement, sont reçues 
chaque jour. Maie

mes, 01 
prison 

Den: 
L’ur 

flambe 
un de i

Salives pour cons lee refits,

Clareâw, Cognac, vin île 
Porte, Nyrop, Vin Sherry, etc.

Noua venons de recevoir un vin de 
d'une qualité supérieure :

“ Ï»B TARAGOUA”
sans égal pour sa pureté et sa qualité.

N.B.—M, H. Duffy, si bien i 
public d’Ottawa par ses connaissances et 
son habileté dans la branche d’epiceries, 
est à notre service. Ses amis le trouveront 
toujours à son poste et pins disposé que 
jamais à remplir avec promptitude les corn 
mandes qu'ils voudront bien lui ordonner

partira 
le repa

Ces
ment 
obéissa 
timent 
ils affei

connu du

té.
—C’< 

que m 
l’un d’< 
car il v 
mandai

McARTHÜR & TRiVtRSY,
137 RUE RIDEAU 

Ottawa. 137
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!ET PREPARATOIltE.

INSTITUT D’EDD CATION
DEfFRAWLEY.

Transporté,au No. 4V4,eRue Sussex.

Ce collège bien connu po 
mercial qui s’y don^e s’est 
le 14 courant.

Je me suis associe pour le prirent terme 
commercial du collège trois professeurs de 
ha'-t mérite et le grandes capacités.

L’objet du collège est
1er—D'accorder la facilité d’apprendre 

rapidement aux jeunes élèves qui ne peuvent 
suivre le cours ordinaire des autres collèges 
ou accadémi- s.

2ème—De préparer les élèves pour 
vice Civil et la Matriculation et de 
les examens comme Ingénieurs.

3ème—Pour donner Davantage à ceux qui 
sont en retard dans leurs études, d’acquérir 
les connaisseees dont ils ont été privés.

Il est de la plus haute importance que les 
élèves commencent à l’ouverture môme des 
cours afin de subir avec succès les examens 
de No embre, Janvier et Mai.
• xr D T ,T x- H- J- FRAWLEY, M. A.

N, B. L Institut s’est assuré les services 
du Professeur J A. GUIGNARD pour don­
ner un cours de FRANÇAIS, embrassant la 
Grammaire, la Composition et la Littéra­
ture.

Les heures consacrées à l’étude sont

ur le cou 
ouvert

ura com- 
MARDI,

le Ser- 
passer

Âpi^mrô, ■. \ ssî'ssg
SoU‘ - - - - 7.30 A 10.00

Ottawa, Sept. 18P6—la.

1
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TJNICA No. 2.
Anodin, Ant’spasmodique. 

Diurétique, Aslringi nt 
et Tonique.

UN SPECIFIQUE A BASE
(V1BUHN1NB.)

Pour les maladies des Faib’esses des 
Femmes, spécialement cette terrible mula- 
die qu’on appelle “ Je beau mal.”

La Chloro-Anémie, la Leucorrhée et les 
Ulcérations et Fleurs Blanches. Ce l*emè- 
de donne de la vigueur aux constitutions 
faibles e’ délicates et renforcit le système ; 
fortifie la jeune constitution pour les devoirs 
de la vie.

Ce remède calme les désordres nerveux 
do la grossesse ; il évite les fausses cou­
ches, soit hat ituelles ou accidentelles. Il 
est reconnu par le journal de médecine 
“ Atlanta Medical and Surgical Journal.”

Ce remède régularise les fonctions de la 
im nptrualion et calme les douleurs de la 
Dysménorrhée (règles pénibles).

$2.00 HTbjuteille on 3 bouteilles 
pour $5.00

Les remèdes du Professeur Herboriste, 
N. DUDEVOIR, guérissent l’Aslh ne, la 
Consomption, la Bronchite, les Personnes 
sourdes, l’Eruption, la G tavelle, la Para­
lysie, Pertes de >a Voix, Per e de Sommeil, 
la Diari liée, l’ilydropisie, l’Epilepsie. 
Ecrouelles, les Hémorroïdes, les Enflures, 
les Froids aux pi ds et aux mains, Dépres­
sion Nerveuse, Faiblesse dans les mem­
bres, Vf rs, le Gutarihe, Maladie de Ro­
gnons, Goutte, Te Douloureux, Mal 
d Yeux, Bi'o, Difformité des membres, 
Erysijièle, Danse de Si-Guy, Dyspepsie, 
Abattement d’Esprii, Frondés, lonstipa- 
tioc, Mal de Foie, Faiblesse de Sang, Bat­
tement de Cœur, Plaies occasionnées par 
les Fièvres Douleurs, Inflammation do 
Jointures, Toux, Faiblesse de Poumons, 
Goitre, Boulons au Visage, Palpitation do 
Cœur, Mal de Matrice, etc., etc.

Une attention toute spéciale est donnée 
à toutes sortes de maladies secrètes : Rhu­
matisme, Cancer et le Ver Solitaire sont 
traités avec succès p. r le DOCTEUR SAU­
VAGE. Le Doct°ur est à visiter les Elats- 
Uris de la Nouvelle-Angleterre pour le bé­
néfice du public.

Consultait», en Français el .a âa- 
glals, gratuites pour tous.

t
>

i

1T. DT7DEVOIR
PROFESSEUR

de» Herbe* et PUntes de Vlestltot

COMPAGNIE IIDIENNE DE MOITREAL.

* ■/
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